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migrations,  une  chance  pour
l’Europe et pour l’Eglise
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Le Pape François a reçu ce matin, vendredi 22 septembre 2017,
les  responsables  des  services  des  différentes  conférences
épiscopales en charge du dossier des migrations, à l’occasion
d’une  rencontre  organisée  par  le  CCEE,  le  Conseil  des
conférences épiscopales européennes. L’occasion pour le Pape
de manifester une nouvelle fois son attention à la situation
des  migrants,  et  d’exprimer  sa  préoccupation  face  aux
nombreuses  voix  qui  s’élèvent,  y  compris  dans  le  milieu
catholique, pour fermer les frontières.

Pour  le  Pape,  ce  prétendu  «devoir  moral  de  conserver
l’identité  culturelle  et  religieuse  originelle»  est
contradictoire  avec  le  principe  même  du  catholicisme.

Le Pape a abordé frontalement ce malaise : «Je ne vous cache
pas  ma  préoccupation  face  aux  signes  d’intolérance,  de
discrimination  et  de  xénophobie  qui  se  rencontrent  dans
différentes régions de l’Europe», dus à «la défiance et la
peur envers l’autre le différent, l’étranger». François a dit
sa  tristesse  de  voir  que  les  «communautés  catholiques  en
Europe ne sont pas exemptes de ces réactions de défense et de
rejet».

«L’Église s’est diffusée sur tous les continents grâce à la
‘migration’  de  missionnaires  qui  étaient  convaincus  de
l’universalité du message de salut de Jésus-Christ, destiné
aux hommes et aux femmes de toute culture. Dans l’histoire de
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l’Église,  des  tentations  d’exclusivité  et  de  retranchement
culturel n’ont pas manqué, a toutefois reconnu le Pape, mais
l’Esprit  Saint  nous  a  toujours  aidé  à  les  surmonter,  en
garantissant une ouverture constante vers l’autre, considérée
comme  une  possibilité  concrète  de  croissance  et
d’enrichissement.»

François est revenu sur le malaise de nombreux catholiques
face  à  cette  arrivée  massive  de  migrants  et  réfugiés,  un
malaise  lié  à  la  crise  économique,  à  la  portée  et  à  la
composition  des  flux  migratoires,  à  l’impréparation  des
société d’accueil, ou encore à «des politiques nationales et
communautaires souvent inadéquates». […]

Mais malgré ce constat, François persiste à considérer ces
mouvements migratoires comme une chance pour l’Église. Dans
une perspective ecclésiologique, «l’arrivée de tant de frères
et  sœurs  dans  la  foi  offre  aux  Églises  en  Europe  une
opportunité  de  plus  pour  réaliser  pleinement  sa  propre
catholicité».  Le  Pape  se  réjouit  du  dynamisme  apporté  à
certaines  paroisses  du  Vieux  continent  par  des  migrants
catholiques  qui  y  apportent  «leurs  dévotions  et  leur
enthousiasme  liturgique  et  apostolique».  […]


